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Recherche publique

Durant l’année 2001, Mémoires d’Ici a été ouvert au public les lundis et jeudis de 14H à 18H,

ainsi que sur rendez-vous. De nombreuses demandes ont également été adressées au centre

par mail ou par téléphone. En parallèle aux explorations entreprises par des chercheurs-euses

eux-mêmes, les collaboratrices de Mémoires d’Ici mènent des recherches à la demande du

public.

Recherches effectuées par les collaboratrices de MdI pour / avec des chercheurs-euses

Date Chercheur-euse Lieu Sujet Travail de MdI
01.01 Privé Berne Horlogerie 6 H
01.01 Privé Soulce Littérature 2 H
01.01 Privé Chaux-de-Fonds Patrimoine 0,5 H
01.01 Privé Saint-Imier Route 0,5 H
01.01 Privé Genève Généalogie 1 H
02.01 Privé La Neuveville Nature 5 H
02.01 Privé Saint-Imier Patrimoine 1 H
02.01 Privé Saint-Imier Edition 3 H
02.01 Privé Malleray Histoire 2 H
02.01 Institution Bellelay Agriculture 1 H
02.01 Institution Bellelay Agriculture 8 H
03.01 Ecole Bellelay Littérature 1 H
03.01 Privé Lausanne Cinéma 0,5 H
05.01 Privé Reconvilier Gastronomie 1,5 H
05.01 Privé Buccaneer (US) Généalogie 2 H
05.01 Privé Reconvilier Personnalité 1 H
05.01 Association Tavannes Patrimoine 5 H
05.01 Institution Neuchâtel Généalogie 1,5 H
06.01 Privé Tramelan Education 1,5 H
06.01 Privé Chaux-de-Fonds Patrimoine 0,5 H



06.01 Privé Chaux-de-Fonds Patrimoine 1 H
07.01 Commune Saint-Imier Iconographie 1,5 H
08.01 Privé Saint-Imier Industrie 0,5 H
08.01 Privé Saint-Imier Patrimoine 1 H
08.01 Commune Monible Archives 0,5 H
09.01 Privé Courtelary Archives 0,5 H
09.01 Ecole Renan Chemin de fer 0,5 H
10.01 Institution Berne Patrimoine 0,5 H
10.01 Ecole Bienne Archives 1 H
10.01 Privé Malleray Histoire 1 H
10.01 Privé Corgémont Histoire 2 H
10.01 Presse Lausanne Patrimoine 1 H
11.01 Institution Lausanne Personnalité 3 H
11.01 Institution Saint-Imier Histoire 2 H

Par ailleurs, il faut noter qu’en moyenne une personne par semaine demande à consulter la

collection du Jura bernois, confiée au centre par la commune de Saint-Imier.

Recherche-publication-manifestation

• Exposition 408 fois l’Orval et le Petit Val.

L’exposition s’est tenue du 20 au 29 avril 2001, dans le cadre du comptoir commercial et

artisanal régional ACIexpo01 à Reconvilier.

Il s’agissait de l’aboutissement d’un important projet photographique lancé à la fin de l’année

1999 par Mémoire d’Orval, dont Mémoires d’Ici a pris le relais. Chaque dernier jour des mois

de l’an 2000, entre 17 et 18 heures précisément, des amateurs bénévoles sont partis en balade

photographique dans les dix-sept villages de la région.

Dans l’Orval et le Petit Val, comme ailleurs, les images habituellement transmises sont plus

proches d’un idéal rêvé que de la réalité. Le projet 408 fois l’Orval et le Petit Val donnait au

contraire la parole aux actrices et acteurs de ces lieux. Appareils à l’œil, ils ont saisi chaque

village tel qu’il est. Il a plu souvent, neigé rarement. Selon des thèmes chaque mois

renouvelés, et par des coups d’œil chaque mois répétés, ces amoureux de l’objectif ont fixé

leurs espaces quotidiens.

Le patrimoine de 408 images et quelque 3'000 négatifs ainsi constitué ouvre une porte sur la

vie d’une région, à travers les saisons et par tous les temps. Après avoir été présenté au public,

il est conservé à Mémoires d’Ici.

Suite à l’exposition, 30 reproductions ont été commandées par des privés.



La population locale a saisi l’intérêt d’une telle démarche et l’a signifié en s’attardant dans

l’exposition (plus de 2500 visiteurs-euses). Par ailleurs, les autorités de sept communes et

bourgeoisies de l’Orval, ainsi que quatre entreprises de la place, ont soutenu financièrement le

projet. La commune de Monible a quant à elle commandé des reproductions de toutes les

photographiques prises sur son territoire afin de les accrocher dans la salle de réunion du

conseil communal.

Les reflets de l’exposition dans les médias ont été importants : radio locale, presse régionale,

télévision romande.

• Rédaction d’articles pour le Dictionnaire historique de la Suisse

Durant cette année 2001, cinq articles ont été rédigés par les collaboratrices de Mémoires

d’Ici sur commande du Dictionnaire historique de la Suisse (DHS) :

-     La Heutte

- Charles Kleiber

- August Adolf Klaye

- La Seigneurie de Moutier-Grandval

- Minvilier

• Publication des notices biographiques d’une importante famille de La Neuveville

Un des membres de cette famille a contacté Mémoires d’Ici pour le soutenir dans sa

démarche. Son manuscrit est terminé, mais demande à être préparé pour l’édition. Mémoires

d’Ici fait office de conseil dans cet important projet. Son aboutissement dépend des

financements que parviendra à réunir son promoteur.

• Pour une histoire des femmes dans le Jura

Pour célébrer le vingt-cinquième numéro de sa Lettre d’information, le Cercle d’études

historiques de la Société jurassienne d’Emulation a lancé un appel aux contributions

scientifiques sur le thème «Pour une histoire des femmes dans le Jura». Dans ce cadre, Anne

Beuchat-Bessire et Stéphanie Lachat, toutes deux membres du Bureau du CEH, se sont

intéressées à l’Association féminine pour la défense du Jura (AFDJ). Ses membres ayant

accepté de mettre leurs archives à disposition de Mémoires d’Ici, elles ont pu mener des

recherches approfondies dont les résultats ont été publiés dans la Lettre. Là aussi, les échos

médiatiques furent importants (radios locales, presse régionale et romande).



• Itinéraire thématique «Energies horlogères»

La commune de Saint-Imier s’est approchée de Mémoires d’Ici en début d’année pour lui

confier le mandat de réaliser un itinéraire thématique consacré à l’industrialisation horlogère

de la cité.

Longines, Tag-Heuer, Blancpain, Chopard, Breitling : le Vallon de Saint-Imier a en effet vu

naître des grands noms de la montre. Dès 1800, le paisible village agricole de Saint-Imier

prend rapidement les dimensions d’un véritable centre horloger. Toute la vie locale s’en

trouvera bouleversée. Le parcours Energies horlogères emmène le visiteur au fil de cette

histoire passionnante. D’un célèbre Imérien graveur à la cour de Louis XIV aux milliers de

petites mains anonymes, des luttes de la Fédération jurassienne à la Paix du travail, de l’établi

à domicile à la production mondialisée, Energies horlogères illustre de manière attrayante

l’impact de ce fabuleux développement sur la vie de la cité. Entre la gare et le funiculaire, le

visiteur a ainsi l’occasion de mettre en perspective les nombreux éléments du paysage urbain

liés à l’horlogerie.

Ce projet est avant tout conçu à l’intention des touristes, mais s’adresse également à la

population locale curieuse d’un proche passé qui a marqué l’identité de toute la région.

Après avoir développé le concept de l’itinéraire, les collaboratrices de Mémoires d’Ici ont

effectué les recherches nécessaires à l’élaboration du contenu de cette balade horlogère.

Inaugurée au printemps 2002, celle-ci se déclinera en une douzaine de panneaux apposés à

des bâtiments et en trois importantes colonnes de type Morris qui jalonneront le parcours.

Ce projet a occupé les collaboratrices pendant 150 H environ.

Archives

Lors de la création de Mémoires d’Ici, toutes les conventions de dépôt de fonds d’archives ont

dû être renouvelées. De plus, le démarrage de Mémoires d’Ici a suscité le dépôt de plusieurs

nouveaux fonds d’un grand intérêt :

• Fonds  Société fraternelle de prévoyance La Concorde

La Concorde fut fondée à Cormoret le 2 novembre 1868 avec pour mission principale de

pallier l’absence d’assurances maladie et perte de gain en apportant à ses membres une aide



pécuniaire en cas de maladie. Au début du XXe siècle, elle est l’une des 1800 sociétés de ce

type en Suisse, s’adressant majoritairement aux ouvriers et aux employés.

La Concorde refusa dès les années 1920 de nombreuses propositions de fusion émanant de

sociétés voisines du même type. Elle versait ses indemnités pour les visites médicales, les

hospitalisations et les décès à plus de 100 membres en 1986 encore. La Concorde s’est

dissoute en 2001. Les archives complètes de l’association permettent d’appréhender très

précisément son fonctionnement et son évolution au moyen des divers statuts et règlements,

des procès-verbaux, de la correspondance ou des comptes. Il est à relever que l’histoire des

mutuelles en Suisse n’a été que peu examinée alors que ces sociétés ont joué un rôle essentiel

durant plus d’un siècle, pendant lequel l’assurance maladie n’existait pas ou n’était pas

obligatoire.

• Fonds Edgar Sauvain

Ce fonds nous a été remis par M. Jean-Philippe Casutt, directeur du Centre de pédagogie

curative du Jura bernois. Edgar Sauvain a été pour lui, comme pour de nombreux enseignants

du Jura bernois, un professeur et un modèle. Né en 1909 à Grandval, Edgar Sauvain se forme

comme enseignant à Porrentruy et débute sa carrière en 1929 comme instituteur au home

d’enfants de Courtelary avec un principe : «Pour avoir souffert moi-même de l’autorité quasi

despotique de certains professeurs, je suis résolu à faire un bon départ, à créer une bonne

atmosphère de classe, à user de patience, de bienveillance, de compréhension, de sens

psychologique, afin de prouver que : la mauvaise autorité étiole, alors que la patience enrobée

d’affection épanouit, donne des ailes». Il poursuivra son parcours à Cormoret, puis à Bienne,

où il meurt en 1986.

Edgar Sauvain a développé avec succès une pédagogie qui, sans nier certaines influences, lui

est tout à fait spécifique. Ses conceptions n’ont toutefois jamais été théorisées ni publiées,

lacune qui pourrait être comblée par l’étude du fonds confié à Mémoires d’Ici. Il comprend le

récit dactylographié de la trajectoire pédagogique d’Edgar Sauvain par lui-même, des

exemples de journaux de bord rédigés par ses élèves et surtout 35 bandes son, 7 cassettes

audio et 37 films consacrés à son enseignement près de la vie.

• Fonds Parti socialiste de Villeret

Devant libérer son local de réunion, la section du parti socialiste de Villeret a décidé de faire

don de ses archives à Mémoires d’Ici. L’importance de ce fonds est à la mesure du poids de la

section dans l’histoire politique et sociale du Jura bernois. Lors des élections au Conseil



national de 1911, la candidature socialiste d’Emile Ryser réunit 80% des voix dans le village,

ce qui motive la création de la section locale. Une étude du fonds permettrait de mettre en

lumière le rôle joué dans le village par les militants socialistes.

Les archives déposées à Mémoires d’Ici contiennent tous les procès-verbaux du Cercle

ouvrier et de la section depuis l’aube de leurs activités en 1906 jusqu’en 1986, de la

correspondance et de nombreuses pièces comptables, sans oublier les documents liés à la

gestion de la Maison du Peuple, immeuble aménagé par le Cercle ouvrier. A noter que la

bibliothèque de ce dernier, avec plus de 300 ouvrages, a également été remise à Mémoires

d’Ici. Une analyse de son contenu permettrait de mieux cerner les objectifs de cette

organisation : distraire et instruire.

• Fonds Société de radiodiffusion et télévision du canton de Berne (SRT-BE)

Les documents conservés à Mémoires d’Ici couvrent toute la vie de cette jeune société. Au

moment de sa création en 1980, elle réunissait quelque 2'000 personnes. Confrontée comme

ses homologues des autres cantons à la perte de plus de la moitié de ses membres, elle n’en

demeure pas moins toujours en activité. Sa mission n’a pas changé : il s’agit de représenter les

intérêts des auditeurs et téléspectateurs francophones du canton de Berne auprès des

professionnels de la radio et de la télévision.

Des sept sections de la Société de radiodiffusion et de télévision romande (SRTR), celle de

Berne a l’implantation populaire la plus large. Dans les années 80, la population du Jura

bernois est très sensible au traitement de la région par les médias.

Ce fonds regroupe les procès-verbaux des comités et des assemblées générales, des listes de

membres et de nombreux échanges de correspondance avec les professionnels des médias

romands. Les archives de la SRT-BE permettent de saisir la pertinence de l’expression

«quatrième pouvoir», dans quelque combat politique que ce soit. A noter que la revue de la

SRT-BE, Images et Sons, trouve également sa place dans ce fonds.

• Fonds Association Parc jurassien de la Combe-Grède / Chasseral

Ce fonds d’archives a été remis à Mémoires d’Ici sous forme de dépôt par une association

créée en 1932, date à laquelle la région de la Combe-Grède fut déclarée réserve naturelle et

mise ainsi sous protection de la Confédération. Elle se montre très active aujourd’hui encore.

L’intérêt documentaire de ce fonds pour un centre comme le nôtre est très grand. En plus des

archives administratives de l’association, il comporte en effet un nombre impressionnant



d’images de grande qualité réalisées pour beaucoup par des scientifiques  qui se sont dévoués

pour la défense du patrimoine naturel de la région. Un magnifique herbier de la tourbière des

Pontins, devenue peu à peu partie intégrante du Parc jurassien de la Combe-Grède / Chasseral,

est également conservé à Mémoires d’Ici.

Une conférence de presse, très bien relayée par les trois quotidiens régionaux, a été organisée

le 15 juin 2001 pour marquer le dépôt ou le don de ces cinq nouveaux fonds à Mémoires d’Ici.

Suite à cette publicité, deux autres fonds ont encore été confiés à notre institution :

• Fonds La Couture romande, section de Saint-Imier.

Le groupe de dames se réunit pour effectuer des travaux de couture au profit des déshérité-e-s.

Leurs archives couvrent la période 1866 – 2001 et sont désormais consultables à Mémoires

d’Ici

• Fonds John F. Vuilleumier .

Cet écrivain bâlois a vécu plusieurs années à Renan, jusqu’à ce que la maladie l’oblige à

retourner dans sa ville natale. Toute la correspondance échangée avec sa logeuse et amie du

Vallon, l’écrivaine Elsy Schneider-Nobs, des photos et des peintures de son intérieur, ainsi

que nombreux de ses livres, ont été remis par cette dernière  à Mémoires d’Ici.

Bibliothèque

L’élargissement du champ d’action et d’intérêt de Mémoires d’Ici a nécessité de compléter la

bibliothèque et les périodiques, ce qui se réalise au fur et à mesure des découvertes de livres

anciens et des sorties de nouveaux ouvrages.

En 2001, la bibliothèque de Mémoires d’Ici s’est enrichie de 240 pièces (35 œuvres littéraires,

102 documentaires, 80 périodiques et 23 divers).  Nos rayonnages accueillent actuellement

2011 publications, sans compter les 98 séries de périodiques.

Par ailleurs, la mise en commun des bibliothèques de Mémoire d’Erguël et de Mémoire

d’Orval a nécessité 200 heures de travail de catalogage.



Documentation

En parallèle à l’élargissement des dossiers documentaires exigé par la nouvelle envergure de

Mémoires d’Ici, une base de données informatique a été conçue et élaborée par les

collaboratrices de Mémoires d’Ici. Une fois que tous les documents auront été répertoriés sur

ce support (2002), les recherches seront grandement facilitées et notre documentation pourra

être présentée sur Internet.

À noter encore qu’un dépouillement systématique des journaux Le Journal du Jura, Le

Quotidien Jurassien, L’Impartial et Le Temps est effectué chaque jour. Les articles importants

sont classés dans les dossiers documentaires.

Gestion

La fondation Mémoires d’Ici a été créée en date du 1er novembre 2000. Durant les premiers

mois de l’année 2001, les collaboratrices de Mémoires d’Ici ont achevé les tâches de

bouclement des deux institutions précédentes, Mémoire d’Erguël et Mémoire d’Orval :

comptabilité, assurances, remise des locaux, classement des archives, etc.

Après cette période de transition, les tâches administratives courantes ont repris leur cours. Il

est à noter que les collaboratrices effectuent elles-mêmes toutes les tâches de secrétariat et une

part importante de la comptabilité.

Durant cette année 2001, les deux responsables de Mémoires d’Ici ont participé aux douze

séances du comité et l’ensemble du personnel a assisté aux deux réunions du conseil de

fondation. Les collaboratrices de Mémoires d’Ici ont assuré la préparation, ainsi que le suivi

de ces rencontres.

Les collaboratrices, avec le soutien du comité, ont mené une campagne de recherche de fonds

pour financer l’installation du centre. Celle-ci a permis de récolter la somme de Fr. 120'000.-

auprès d’entreprises, de fondations et du canton de Berne.



Groupes de travail

Les collaboratrices de Mémoires d’Ici représentent l’institution au sein de deux groupes de

travail réunissant des historien-ne-s de Suisse romande. Il s’agit du Cercle d’études

historiques de la Société jurassienne d’Emulation (CEH) et des Archives industrielles et

économiques jurassiennes (AIEJ). Ces deux groupes sont très actifs et se sont réunis à onze

reprises pour le CEH et à neuf occasions pour les AIEJ.

Mémoires d’Ici a activement participé à l’élaboration et à la conception de la Lettre

d’information spéciale consacré à l’histoire des femmes dans le Jura (voir ci-dessus), ce qui

lui a valu d’être bien représenté dans les médias à l’occasion de la sortie de presse de

l’ouvrage.

L’institution a également soutenu toutes les démarches engagées par les AIEJ pour monter

leur propre centre de recherche et de documentation en histoire économique et industrielle

régionale. Grâce au prix remporté lors du concours de la commission francophone chargée

des affaires culturelles du canton de Berne, ce sera chose faite au début de l’année 2002. Les

AIEJ installeront leur centre CEJARE dans les locaux de Mémoires d’Ici. Les synergies ne

manqueront pas de se développer entre les deux organes, et Mémoires d’Ici pourra désormais

mieux se concentrer sur l’histoire sociale au sens large, sachant qu’un partenaire a le souci de

l’histoire industrielle et économique de la région.

Mémoires d’Ici s’est également investi dans les groupes de travail suivants :

- la commission pour la mise en place du Musée agricole de Bellelay (2 séances)

- le comité de commémoration de l’attribution du Prix Nobel de la Paix à Albert Gobat et
Elie Ducommun (1 séance)

- le groupe littérature du Centre de culture et de loisirs de Saint-Imier (5 séances).

Trois réunions ont également eu lieu avec l’association Im@jura.

mailto:Im@jura


Formation continue

Deux collaboratrices de Mémoires d’Ici ont suivi le cours de formation continue «Aspects

conceptuels pour un site WEB efficace» à l’Université de Neuchâtel (9 heures).

Les deux responsables de Mémoires d’Ici ont quant à elles obtenu chacune une attestation de

formation continue en histoire de l’art de l’Université de Neuchâtel après avoir suivi les trois

modules du cours «Promouvoir une institution culturelle : marketing, relations publiques et

sponsoring» (40 H). Pour l’obtention de l’attestation, elles ont rédigé un mémoire commun

intitulé : «Stratégie de relations publiques de Mémoires d’Ici, centre de recherche et de

documentation du Jura bernois».

Contacts extérieurs

Cette première année d’existence a nécessité de nombreuses prises de contact avec des privés

et des institutions régionales ou romandes. Citons les visites effectuées au Musée jurassien

d’art et d’histoire à Delémont, à la Médiathèque Valais, au Dictionnaire historique de la

Suisse, à la Bibliothèque nationale suisse, au Musée Longines, au centre de documentation du

Musée international d’horlogerie à La Chaux-de-Fonds, au Département audio-visuel de la

Bibliothèque de la Ville de La Chaux-de-Fonds, au Service archives et documentation du

canton du Jura.

Une journée de travail a été organisée à Mémoires d’Ici avec les responsables de l’institution,

Laurence Marti, présidente des AIEJ et Nicolas Barras, des Archives de l’Etat de Berne.

Mémoires d’Ici est par ailleurs représenté par l’une de ses collaboratrices à la commission de

la Bibliothèque cantonale jurassienne de Porrentruy (2 séances).

Nous avons participé à l’assemblée générale de Memoriav à Martigny et à une journée

Memoriav à BNS à Berne.

Le discours de la remise des CFC commerciaux et de vente de l’Ecole professionnelle du Jura

bernois a été prononcé par l’une des collaboratrices de Mémoires d’Ici.

Mémoires d’Ici a accueilli dans ses locaux une assemblée de la Société de radiodiffusion et de

télévision du canton de Berne, une réunion du comité de la section Erguël de la Société

jurassienne d’Emulation et le comité de commémoration de l’attribution du Prix Nobel de la



Paix à Albert Gobat et Elie Ducommun. Nous avons également invité nos anciens et

nouveaux voisins à une visite guidée suivie d’un apéro dans nos locaux actuels.

Un fichier d’adresses a été constitué, à partir des données respectives de Mémoire d’Erguël et

de Mémoire d’Orval, et élargi aux personnes intéressées à la sauvegarde et à la mise en valeur

du patrimoine historique et culturel de l’ensemble du Jura bernois. Il contient 590 adresses,

dont 261 privés et 84 membres ami-e-s cotisant-e-s.

Divers

Le déménagement d’une institution telle que Mémoires d’Ici a nécessité le recours à une

entreprise professionnelle, mais toute la préparation et l’aménagement ont été effectués par les

collaboratrices de Mémoires d’Ici.

Dès les premiers mois d’existence de Mémoires d’Ici, les collaboratrices ont cherché à asseoir

la nouvelle institution par un système d'identification visuelle. Le centre a rapidement été doté

d'un logotype signature de l'entreprise et d'applications qui composent son image et la

personnalisent aux yeux du public (papier à lettres, enveloppes, étiquettes, cartes de visite).

Dans le deuxième semestre de l’année 2001, les responsables, les collaboratrices et le comité

de Mémoires d’Ici ont entamé une démarche de réflexion avec l’appui d’une consultante à la

fois extérieure et très concernée par notre institution puisqu’elle en est membre du conseil de

fondation. Il s’agissait de préciser les priorités du centre dans la concrétisation des buts très

larges dont il est doté. Après une première phase d’expertise, il ressort que les activités à

privilégier sont la documentation et l’archivage, dans les domaines de la mémoire sociale et

économique. Le rapport, approuvé par le comité et le conseil de fondation en fin d’année

2001, précise que «si Mémoires d’Ici souhaite encourager les activités se rapportant à la

recherche, l’animation, la publication, on doit par conséquent se donner des moyens

supplémentaires (dotation horaire – collaboration avec d’autres institutions – délégation à

d’autres institutions).


